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PAROISSE D’ERMONT   

  

DEUXIEME DIMANCHE DE PÂQUES « A » 
DIMANCHE DE LA MISERICORDE DIVINE 

(19/04/2020) 

 

Bien aimé(e)s du Seigneur, 

Cher(e)s ami(e)s, 

 

Nous célébrons en ce deuxième dimanche de Pâques, la Divine miséricorde décrétée par le 

pape saint Jean Paul II et c'est aussi le dimanche du doute de Thomas. En réalité, les deux 

thèmes vont bien ensemble. La miséricorde de Dieu vient embraser nos cœurs pour y  dissiper 

le doute. Dieu depuis toujours vient à la recherche de l'Homme qu'il a créé avec et par amour. 

Il ne cherche que la vie de ses enfants, et n'hésite pas de donner sa vie pour protéger sa 

créature préférée qu'est l'Homme. Et cette tendresse de Dieu pour l'Homme prend le visage 

ne Jésus Christ. Confinés depuis plus d'un mois déjà, les textes de ce dimanche résonnent de 

fort belle manière en nous et en ces temps si particuliers. C'est dans notre retranchement que 

le Seigneur vient nous visiter. Il vient nous extirper de nos angoisses, de nos doutes et de nos 

peurs. Il vient raviver notre foi, notre espérance. Il vient pour nous rendre notre liberté ! 

 En effet, dans la péricope de l'évangile du jour, Saint Jean mentionne que les disciples se sont 

retrouvés à huis clos dans la maison. Jésus vient et  se tient au milieu d'eux. Il adresse à ses 

amis les mots qu'ils veulent entendre. Les mots qui apaisent le cœur, les mots qui 

encouragent. Les mots d'amour. Il leur dit: La paix soit avec vous!  Ces mots de Jésus, loin 

d'être une simple courtoisie selon les civilités culturelles, signifient le don effectif du salut, de 

la joie et de la paix. La crainte s'efface, les disciples entrent dans la joie. Ce que Jésus a fait 

avec ses amis ce jour-là, il le refait aujourd'hui avec nous dans notre confinement. Il nous 

donne la paix ! La paix du cœur. Et ce don nous sera effectif si nous avons foi en lui.  

Thomas l'incrédule nous apprend à ne pas être trop vite crédules. La foi n'est pas l'acte d'un 

naïf qui rentre dans n'importe quel couloir. La foi c'est une prise de position réfléchie à partir 

d'indices fiables. Les apparitions du Ressuscité à ses amis ont pour but de raffermir leur foi. 

Une fois affermis, les Apôtres peuvent annoncer avec force la résurrection du Maître au 
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monde. Mais avant de sortir pour le monde, ils font le travail en interne. Ils annoncent à 

Thomas que le Maître est vivant. Il est ressuscité ! Cependant Thomas reste fermé à cette 

annonce. La faute de Thomas est double :  Il ne croit pas au témoignage des Apôtres et 

ensuite il doute de Jésus  ressuscité. Thomas qui est le dernier des disciples à arriver à la foi, 

donne à Jésus à la fin, les titres les plus sublimes: mon Seigneur et mon Dieu!  C'est la 

profession de foi la plus haute. Pour la première fois une bouche humaine énonce le mystère 

resté voilé depuis le début du ministère de Jésus. Dans notre confinement nous espérons aussi 

reconnaître en Jésus notre Seigneur et notre Dieu qui vient nous libérer des peurs et des 

angoisses de Covid-19. Il nous suffit de faire confiance au témoignage des Apôtres. Et le Christ 

vient à nous au quotidien à travers le visage du frère. Et Il faut le reconnaître aussi à travers 

sa Parole reçue des Apôtres. N'ayons pas la tendance d'envier Thomas. Chacun fait son 

expérience personnelle et individuelle avec le Ressuscité. Ne cherchons pas les preuves. 

Accueillons le témoignage des Apôtres. Ils ont été privilégiés. Ils ont vu le Ressuscité. Heureux 

ceux qui croient sans avoir vu. Huit jours après Pâques l'histoire de Thomas nous permet de 

contempler la miséricorde de Dieu. Dans son amour infini, le Ressuscité donne mandat à ses 

Apôtres de prolonger son action dans le temps. A travers eux (les apôtres) Dieu manifeste son 

amour sans condition aux Hommes par le pardon et la rémission des péchés. Et pour cela Il 

insuffle la puissance de l'Esprit Saint sur ses Apôtres. Ainsi une rencontre personnelle qui se 

résume à l'amour est donnée. Nous avons à nos yeux le fondement du sacrement de 

réconciliation. L'épiphanie de l'amour infini de Dieu pour l’Homme. Et l'amour ne naît pas de 

preuves, mais d'épreuves et de signes. 

 Aujourd'hui comme jadis, cessons de nous enfermer dans nos peurs, ne cherchons pas les 

preuves, des démonstrations... Restons dans l'écoute de la Parole de Dieu. Si nous restons 

solidaires et unis dans le confinement, si nous construisons une communauté plus fraternelle 

et plus juste autrement, alors Thomas, notre jumeau cessera d'être incrédule, car il aura 

reconnu le Ressuscité qui vient donner la paix à son Eglise. Et avec nous Thomas dira : Mon 

Seigneur et mon Dieu !  

 

Père François NOAH, SAC 

 


